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NO N  F O N C T I O N -
N E L L E S  d e p u i s 
des mois,  plusieurs 

bornes-fontaines disséminées 
dans la commune d'Omboue, 
chef-lieu du département d'Étim-
boue, viennent d'être restaurées 
par Carmen Ndaot, ministre de la 
Promotion des investissements, 
membre du bureau national du 
Parti pour le développement et 
la solidarité sociale (PDS).
Retenue à Libreville par ses 
obligations ministérielles, elle a 
mandaté M. Mbourou Ngueye. 
Premier responsable du PDS de 
Me Séraphin Ndaot Rembogo à 
Omboue, ville située au bord de 

la lagune Nkomi, de remettre 
officiellement en service samedi 
dernier les bornes-fontaines res-
taurées. En présence de plusieurs 
cadres de cette formation poli-
tique de l'opposition dite “mo-
dérée”. "Notre parti est, plus que 
par le passé, très bien implanté 
à Omboue. Nos dirigeants, en 
tête desquels le président Me 
Séraphin Ndaot Rembogo, ne 
ménageant aucun effort pour 
répondre, un tant soit peu, aux 
desiderata de ses populations", 
a confié en substance M. Mbou-
rou Ngueye. Lequel a rappelé 
plusieurs de leurs actions dans 
cette commune. Par exemple, la 
réhabilitation du dispensaire, la 
dotation d'une ambulance et des 
médicaments de première néces-
sité à cet établissement sanitaire 
de la localité. Sans oublier plu-
sieurs autres initiatives au profit 
de l'école publique Charles Ping.

Omboue : Carmen Ndaot 
restaure les bornes-fontaines
ELLES étaient défec-
tueuses depuis des mois.

René AKONE DZOPE
Omboue/Gabon

Phase de réparation d’une borne-fontaine. 
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Le cadre politique du PDS a salué 
la culture de la solidarité ancrée 
en Carmen Ndaot qui, selon lui, 

a à son actif de nombreux actes 
à caractère social. Le dernier, 
datant d'une semaine, est l'oc-

troi de nombreux cadeaux de fin 
d'année (près de 500) aux enfants 
défavorisés de cette localité.

L’ACTIVITÉ, qui se dé-
roule simultanément 
dans les chefs-lieux de 

province et dans des villes 
c i b l e s  ( O mb ou e ,  B i t a m , 
Lastoursville…), a pour objectif, 
grâce au porte-à-porte, de " sen-
sibiliser le plus grand nombre 
sur la nécessité de continuer de 
respecter les gestes barrières ". 
À Port-Gentil, trente-cinq (35) 
volontaires, supervisés par le 
coordonnateur provincial de 
la Croix-Rouge, Hughes Frixos 
Mombo, ont été déployés dans 
les quatre arrondissements. 
Avec cet effectif, 73 500 Port-
gentillais devraient être touchés. 
Une opération qui arrive à point 
nommé, au regard du relâche-
ment observé depuis quelque 
temps dans la ville de sable, no-

tamment en ce qui concerne 
le port du masque. Outre leur 
environnement immédiat, les 
bénévoles, identifiables par des 
chasubles aux couleurs de la 
Croix-Rouge, visitent des mé-
nages préalablement identifiés. 
Sur leur passage, ils collent des 
affiches portant des messages 

de sensibilisation, distribuent 
des dépliants et interpellent 
les riverains, jeunes, adultes et 
personnes âgées. Si certains se 
prêtent au jeu, de nombreux 
Marigovéens demeurent encore 
sceptiques quant à l’existence 
réelle de la pandémie et font fi 
des mesures barrières.

LE Comité Provincial de la Croix-Rouge Ogooué-Maritime, sous 
l’impulsion du Bureau national basé à Libreville, a lancé, il y a 
quelques jours, à Port-Gentil, une campagne de sensibilisation à base 
communautaire (SBC) contre la pandémie de Covid-19.

Lutte contre le Covid-19 : du 
porte-à-porte pour sensibiliser

Christelle NTSAME
Port-Gentil/Gabon

Sensibilisation de proximité au Covid-19 par la Croix-Rouge 
locale.
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DEVANT construire 
la passerelle prévue 
pour enjamber la rue 

du Grand-village au niveau du 
plus grand marché de la ville, 
la mairie a naturellement bar-
ré la voie. Au grand dam des 
automobilistes, singulièrement 
les taxis, contraints de prendre 
des déviations et contourner le 
marché.
Une situation qui n’a pas fait 
que des malheureux : certains 
commerçants n’ont pas hésité à 
transformer ladite barrière en 
fonds de commerce, jouissant 
ainsi d’une visibilité bienvenue. 
Petit à petit, lentement mais sû-
rement, il y a de fortes chances 
que d’ici peu, toute la voie à cet 
endroit soit envahie. Comme 
bien souvent, ce sont les ven-
deurs de linge, notamment les 

exposants des fameux " mou-
touki " dont l’itinérance n’est 
plus à démontrer, qui en sont 
les premiers bénéficiaires.
Il en sera ainsi tant que dureront 
les travaux, dès lors que cette oc-
cupation anarchique semble ne 
pas entraver l’activité et que les 
collecteurs de taxes municipales 
y trouvent aussi leur compte. 
Sauf que nous nous trouvons, ici, 
en plein chantier, avec des blocs 
de béton au-dessus des têtes.
Les experts en sécurité appré-
cieront.

CERTAINS commerçants du marché du Grand-
Village ont reçu comme une aubaine la barrière érigée 
par la mairie pour cause de travaux : ils y ont installé 
leurs marchandises malgré les risques encourus.

Entre chantier et commerce, 
attention danger !

Fidèle AFANOU EDEMBE
Port-Gentil/Gabon

Les commerçants se sont ins-
tallés aux abords du chantier 
de la mairie.

Ph
ot

o 
: S

id
on

ie
 A

m
bo

n-


